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RESIJrlE 

Ce document se propose d'examiner les grands problemes touchant a la 
11anu~ention. au traitement et a la conaercialisation du poisson dans les pays 
en developpement. dans le but de favoriser les echanges de vue sur les 
solutions possibles a ces probleaies et de valoriser encore davantage ces 
produits grace a la cooperation internationale. 

Il faut souligner que dans les pays en developpemenl. le traite.ent peut 
etre soit de type artisanal. soit de type industriel. mais qu'il existe aussi 
toute une serie de situations intermediaires. Il faut en tenir compte. non 
seulement en comparant differentes regions • .ais aussi. dans bien des cas. en 
examinant les differents pays. 

En gros. on peut ~istinguer dans les operations de traitement. selon la 
destination des produits. les activites de type industriel. qui produisent 
surtout pour !'exportation. et les activites artisanales. dont les produits 
sont surtout destines au marche local. Les problemes lies a la formation de 
la main-d'oeuvre OU transfert de techno}ogie OU .ateriel, a la mise au point 
de produits au conditionnement et a l'emballa~e sont totalenient differents 
dans les deux cas. 

Les defauts de l'infrastructure destinee a la manutention du poisson, a 
la fois au point de debarquement et pendant le transfert vers les centres de 
traitement et de consommation CO~stitue Un probleme COlllDUn a presque tous les 
pays en developpement. Dans de noiabreuses regions. on 11anque de glace, de 
conteneurs convenables et d'eau potable. 

En ce qui concerne la •ise au point de produits et de techniques. il faut 
noter que, d'une fa~on generale, !'introduction de nouvelles technologies dans 
les pays en developpement a ete favorisee par la de.ande exterieure et que ces 
technologies doivent etre adaptees aux conditions locales. II faut done 
s'efforcer encore d'ameliorer les techniques de production artisanale (par 
exemple grace a des economies d'energie) et poursuivre les travaux commences 
en se souvenant que, pour de nombreux pays en developpement. le ..arche local 
ne consomme que des produits de type artisanal. La necessite d'ameliorer la 
presentation des produits. le probleme des boites et des conteneurs ont ete 
releves dans la plupart des pays en question. qu'il s'agisse des boites de 
conserves ou des autres formes de presentation des produits. 

Enfin, en ce qui concerne !'•melioration des normes de controle de la 
quali te. i 1 faut que les producteurs travai lle11t en accord •vec les 
gouvernements interesses pour ameliorer et maintenir la qualite des produits 
destines a !'exportation. 

' ... 
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MNUTENTION. TRA1TD£NT ET cort'tERCIALISRTION DU POISSON 
DANS LES PAYS EN DEVELOPPD'IENT ET PRINCIPAUX OBSTACLES 

A L'Al'IELIORATION DE CES OPERATIONS 

I. CARACTERISTIQUES DE LA PRODUCTION ET DES PROOUITS DE LA PECHE 

1. ca- il est indique dans les rapports sur les trois regions qui ont fai t 

l'objet d'un examen pour les reunions preparatoires de la premiere 

Consultation sur l'industrie de la piche. on constate que, dans les pays en 

developpement ou ce secteur est tres actif, il existe d'une part, une forte 

de.ande interieure de produits a bon aarchi. et. d'autre part. un soutien a 
!'exportation. celle-ci assurant des rentrees de devises. La production 

per.et ainsi d'approvisionner deux .arches entierement distincts. avec des 

produits C01Aplete11ent differents GUant a leur qualite pour le COnSOllllateur, a 
leur valorisation et aux norwes sanitaires et de presentation ou d'ellballage 

qui leur sont appliquees. 

2. Dans l~ plupart des cas. il exist~ done deux series paralleles de 

produits. les uns elabore~ et destines a !'exportation et les autres 

typiquement artisanaux et destines au .arche interieur, a cote du poisson 

frais destine a la consonnation i...ediate. 

3. Ceci explique la coexistence de differentes fonnes de pr'Xfuction aux 

environs d'un .ime point de debarquement. C'est pourquoi. bien souvent. la 

reticence a !'adoption de nouvelles techniques n'est pas due a !'ignorance de 

ces dernieres. inais plutot a la necessite de bien les adapter a des 

entreprises de dimensions differentes, et de tenir compte de la structure des 

couts et surtout des 11arches auxquels les produ~ts sont destines. C'est alors 

que surgissent les problemes que posent !'adoption de la technologie 

appropriee a ~haque situation OU Cycle produclif, la formation A dispenser a 
ceux qui doivent l'appliquer et leur capacite de financement et de gestion d£ 

l'entreprise. 

a) Produits industriels destines a !'exportation 

4. ritalgre les differences sensible• qui djstinguent l•s produits de tel ~ys 

ou dP. tellG region, la necessite de s~tisf&ire aux specifications exigees ~r 

le 11arche international fait que la plu5 grande partie de la production 
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industrielle se repartit dans les categories suivantes 

Conserves; 

Produits congeles; 

Diverses preparations et pates de poisson; 

Farine et huile de poisson; 

Concentres proteiques ~t produits speciaux; 

Poisson frais. 

S. Au cours des 10 dernieres annees. !'exportation de conserves a pctrtir des 

pays en ~eveloppement. et surtout de certains pays d'Asie et d'Ainir1que latine 

et d'Afrique du Nord. a considerablement augmente. Il y a plusieurs raisons a 
cela : la disponibilite de .atieres preaieres. un meilleur rendement de 

l'industrie de la conserve sur les principaux inarches de consa.nation. une 

bonne tradition de la •ise en conserve dans les pays exportateurs. etc. 

Neansnoins. ces possibilites n'ont pas encore ete bien exploitees parce que. 

dans de noabreux pays. on se heurte encore a des di~f~cultes pour adapter la 

production aux nouvelles exigences du inarche. qui sont tres diverses. 

6. Les produits congeles representent aussi une catigorie i'portante des 

exportations de produits de la piche des pays en developpement. en particulier 

le thon. les crevettes. les langoustes. les calamar~ et le poisson blanc. 

Dans ce domaine. ii y a bea~coup a faire pour normaliser les produits ~t 

ameliorer leur presentation. 

7. Dans le domaine des produits prepares et semi-prepares. ii existe une 

infinite de possibilites qui suivent l'evolution de la demande sur le marche. 

Si l'on veut en prcfiter, 11 faudrait les identifier au 11ayen d'un systeme 

d' information approprie sur les possibilites du inarche. en conservant la 

souplesse technique necessaire pour mettre ~u point les produits demandes. 

8. La production de farine et d'huile de poisson est surtout fondee sur 

}'utilisation de petits poissons pelagiques. M~me s'il convient d'utiliser 

une plus grande partie de ces poissons pour la consommation humaine directe. 

on doit bien admettre que ies perspectives commerciales en ce sens ne sont pas 

tris favorables ou qu'il n'est pas possible de les traiter de fa~on 

industrielle et de les commercialiser de fa~on rentable. La production de 

fari"4t et d'huile a ete une source iaportante de revenus pour un groupe de 

pays en developpement, •ime si i l'heure actuelle, le 11111rche international de 
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la farine de poisson est touche par la concurrence d'autres types de farines 

proteiques. Les perspectives d'avenir semblent done d'utiliser davantage ces 

poissons pour la consommation directe et de •ettre au point des farines 

speciales. A cette fin. il faut une bonne connaissance du marche. et dans 

certains cas. de nou1elles techniques. 

9. Le transport aerien vers certains marches de poisson frais appartenant a 
des especes tres appreciees pen1et d'ecouler de petites productions a des prix 

eleves. ce qui encourage le developpement de ce type d'activite. 

10. L'avenir des "concentres proteiques" de type A et Bou si•plement des 

farines pour la conso..ation tu.aine est incertain. car il y a nonnalement 

d'autres possibilites economiques d'utiliser plus directement le poisson et 

une forte concurrence sur le .arche des farines hautement proteinees d'origine 

vegetale. 

b) Production artisanale pour la consommation locale 

Poissons entiers ou en 110rceaux. etc.; 

Poissons seches. sales et sec~es, traites; 

Poissons fumes, sales et/ou seches ou non; 

Produits fermentes, sauces, marinades et produits regionaux; 

- Conserves de poisson pour la consommation locale; 

Poissons evisceres, congeles en entier OU en llOrceaux, etc. 

11. On s'est efforce de regrouper dons les categories ci-dessus Jes 

innombrables variantes qui existent dans Jes pays en developpement. Il existe 

une grande variete de produits regionaux en Asie, et en Amerique latine, 

quoique dans une moindre mesure. On ne retrouve pas cette meme diversite en 

Afrique, me.is certains types de produits sont fabriques en tres grande 

quantite, par exemple, le poisson fume et seche. 

12. La stabilisation des produits par reduction de !'action de l'eau et par 

transformation chimique ou par fermentation est bien plus rentable que la 

congelation ou la refrigeration, et aussi que la conserve. Les techniques en 

question necessiter.t moins d'investissemerits, moins d'en•rgie et peuvent etre 

appliquees de fa~on artisanale. 

13. La production fte pohson sale, s.iche et fume merit• bien souvent d'etre 

developpea et amelioree dans bien des regions, principale~nt en AfriquB. Il 
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du stockage et de la distribution a la suite de l'action des insectes. Il 

existe a cet egard maintes possibilites de collaboration entre pays d'une mime 

region pour mieux exploiter et perfectionner les techniques. 

II. MNUTENTION ET TRAITEl'IENT 

14. Dans les pays en develop::>ement les modes de manutention et de traitement 

sont tres differents. puisqu'on y trouve des petites entreprises artisanales. 

souvent difficiles a distinguer de la peche pour l'autoconsoaaation. et de 

~randes entreprises industrielles coaparables a celles de pays developpes. en 

passant par toute une serie de possibilites intennediaires. qui coexistent 

souvent. Les reussites obtenues dans certains pays en developpe11ent grace a 
des activites de type industriel sont dues a toute une serie de raisons. en 

particulier a la disponibilite de matieres p~e•ieres. a !'identification et/ou 

au developpement des marches, a la presence de main-d'oeuvre q~alifiee et a 
!'experience industrielle d'activites analogues. Il ya eu egalement des 

echecs dus a une mauvaise planification, a des politiques incertaines et a une 

formation insuffisante, en particulier dans le domaine de la gestion. 

15. Il existe des situations tout a fait contradictoires a l'interieur d'un 

meme pays. dues a des erreurs de planification et a des echecs OU a 
l'incapacite des divers usagers a assimiler des techniques. Bien souvent, les 

picheurs artisanaux s'opposent a un changement pos•tif. parce qu'ils n'en 

voient pas !es avantagQs en raison d'une mauvaise preparation du milieu social 

et a une absence de ~onnation technique. 

16. Un probleme Commun a presque tous les pays en developpement quoique 

comportant des variantes d'une region a l'autre, est l'insuffisance de 

!'infrastructure pour la manutention du poisson au debarquement et le ~etard 

dans les expeditions vers les usines de traitement industrial. Dans quelques 

regions, il arrive souvent qu'on manque d~ glace, de conteneurs adequats, de 

chambres frigorifiques ou lllime d'eau potable. De mime, les moyens de 

transport jusqu'au lieu de traitement ou de vente sont tres insuffisants. 

17. La production de type ind~striel est freinee dans de nombreux P5YS en 

dtveloppement par la penurie de pieces de rechange pour las machines et leJ 

equipeflMllnt;;. Dans la situation economique actuelh>, ca problime est encore 

aggra~e pat· la penurie de devises. L'entretien des machines et des 

installa~ions est done defectueux, en particulier dan, l~s P,.ys ou il ~ • 
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penurie de mai~'oeuvre specialisee. Il faut aussi noter que l'efficacil~ 

des machines et des installations sur le plan de !'utilisation et de la 

cons0tnmation energetique est tre! souvent bien inferieure au niveau 

d'efficacite obtenu dans les pays developpes avec des machines et 

installations si•ilaires. Ceci concerne en particulier la production de 

glace. le stockage et le transport du poisson frais et congele. ce qui 

entraine une augmentation des couts. 

18. Si l'on examine separement les diverses activites de transformation et de 

valorisation des produits, les points les plus i•portants sont les suivants : 

19. La conserve. Dans les trois regions, on trouve des installations 

relativement petites. inais aussi d~s usines tres modernes dont la production 

est considerable. Au cours des 10 dernieres annees surtout, l'industrie de la 

conserve a connu une grande expansion dans les pays en developpe11ent. en 

premier lieu pour !'exportation, mais aussi quelquefois pour 

l'approvisionnement du marche local OU pour plusieurs raisons a la fois. 

Cette evolution n'a certainement pas ete homogene et dans bien des pays on se 

heurte encore a des problemes comme, par exemple, la penurie de matieres 

premieres en quantite ou en qualite insuffisante, un marche trop limite pour 

la dimension de l'entreprise, des difficultes a satisfaire les exigences d~ 

qualite pour les marches etrangers. A l'heure actuelle. l'industrie de la 

conserve connait une evolution dans le monde entier, qui peut ouvrir des 

perspectives aux pays en developpement, a condition qu'ils soient capables de 

s'adapter aux exigences du marche. Partout, d'une fa~on generale. les boites 

sont d'un modele depasse et trop couteuses pour etre competitives sur 1e 

marche international. Dans les trois regions. on s'est efforce de moderniser 

le conditionnement en fabriquant des boites faciles a ouvrir et mime des 

emballages souples au Chili, au Perou et au Bresil. Un autre facteur 

reduisant la qualite et la competitivite de certaines boites de conserves est 

la qualite de l'huile disponible. Toutefois, il est possible de resoudre le 

probleme Ju type de boite a adopter OU de la penurie de ce}les-ci grace i la 

cooperation sous-regionale ou en ayant recours provisoirement i des 

importations. 

20. La conqelatiC?!l. C'est dans ce domaine que le problem• de l'entretien se 

pose de la fa~on la plus •igul, en particulier dans les zones tropicales. La 

gamme de produits et de typ~ d'operations est tres itendue. La productio~ de 

glacf• qui est normale1"8,.!.. necessaire a cette activite est insuffisante dans 

bien des pays ~t le type de glace utilise convient rarement aux besoins. 
I I 

·-
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21. L'evaluation souvent inexacte des avantages que presente !'utilisation 

d'un type particulier de glace approprie a la conservation du poisson 

s'explique generalement par !'absence de 110yens (conteneurs ou silos isolants) 

permettant d'eviter la perte de glace avant son utilisation. De la llime 

facon. !'attitude vis-it-vis des produits frais et des produits congeles 

evoluerait fondamentalement si l'on produis&it des chaines d£ froid a bon 

11arche fondees sur !'utilisation de conteneurs isolants a la fois efficaces et 

econot1iques. Il faut bien conaprendre que si ces systemes doivent itre 

rentables. il faut un certain volume de production pour justifier le recours a 

des IM>yens de transport OU de distribution couteux. 

22. Pour les produits destines a la consommation humaine directe, la 

congelation est le moyen le plus repandu dans le commerce international. Les 

possibilites que presente ce commerce ont donne lieu. dans de nombreux pays en 

developpement, a des investissements considerables. a des progres techniques 

et au deveJoppement d'ensemble du secteur de la peche. 

23. Le traitement en farine. Ce procecte. qui penaet d'obtenir de la farine 

et de l'huile de poisson. est l'activite la plus importante en Amerique 

latine. En Asie, la production est egalement considerable, mais la qualite ne 

satisfait pas toujours les nonnes les plus exigeantes, car l' inclustrie utilise 

les prises accessoires de rebut qui sont manutentionnees sans soin et qui 

contiennent de grandes quantites de sable. 

24. O'une facon generale, cette industrie est surdeveloppee par rapport aux 

besoins du marche, surtout en raison de la chute de la production au Perou et 

du declin de la competitivite de la farine de poisson par rapport a des 

produits de substitution vegetaux, conwne le soja. Il s'agit la probablement 

de l'activite industrielle OU la nonnali~ation et la mecanisation ont ete le 

plus poussees et ou l'on ne trouve que tres peu de petites entreprises 

artisanales. C'est aussi celle qui correspond le mieux au cuncept d'activite 

industrielle entrainant des investissements importants et utilisant peu de 

main-d'oeuvre. La plus grande partie de la farine de poisson produite par les 

pays en developpement est destinee i !'exportation. 

2S. Le salage et le sechaqe. Ces procedes sont tres importants pour 

l'approvisionnement local, puisqu'ils representent, avec l~ poisson fume, le 

poisson cuit et quelques tyP41s de conserves, la seule solution possible en 

l'absence de chaines de froid de stockage. II ya beaucoup i faire dans ce 

domaine pour ame liorer les pratiqu,s trad,i tion"elles et diminuer les pertes au 
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cours du traite11ent. du stockage et du transport. qui sont cor.siderables dans 

quelques regions. Les elements clefs sont les suivants : amelioration du 

sechage a l'air, augmentation de la prod~ction OU de l'approvisionneinent en 

sel. perfectionnement de la manutention, protection contre les insectes. 

utilisation de nontes appropriees et amelioration des ellballages. O'une fa~on 

generale. les artisans du traitement connaissent bien ces techniques. qui font 

partie du bagage culture} de nollbreux peuples. mais dans bien des cas. on peut 

ameliorer les procedes obtenus grace aux connaissances actuelles. 

26. Il faut souligner qu'il est vrai11ent possible d'ameliorer la production. 

la productivite. l'hygiene et la qualite de la majorite des produitt 

conserves. Toutefois. il est encore plus important de noter qu'on peut le 

faire en utilisant des IK!thodes simples. des inateriaux locaux. tres peu de 

machines (ou pas du tout). tout en ameliorant les conditions de travail et de 

vie des petits producteurs. 

27. Le fumaqe. Pour les produits fumes du type connu dans les pays 

developpes. les possibilites d'expansion sont tres li•itees dans les pays en 

developpement. car on ne peut garder ces produits que p2ndant un delai tres 

court et parce qu'il faut pour cela une chaine de recipien~s frigorifiques 

pour la distribution. Il existe toutefois un type de produit. plus 

precisement fu~ et seche, produit surtout en Afrique. qui peut etre garde 

pendant un certain temps et n'~xige pas de chaine de froid pour son stockage. 

Ce type de produit peut itre ameliore grace au perfectionne11ent des techniques 

et des procedes. et a la diminution des pertes au cours du traitement, du 

stockage et de la distribution. L'introduction de fours de fumagJ .adernes et 

!'utilisation plus efficace du bois de fumage employe pourrait y contribuer. 

28. Produits obtenus par fermentation. Il ~xiste des techniques 

traditionnelles dans ce domaine, surtout en Asie et en Afrique du Nord. En 

Asie. on produit des sauces qui sont exportees quand elles sont correcte111ent 

emballees. Les procidet utilises sont fondes sur des techniques 

tr~.ditionnelles, inais il existe aussi des llithodes de production industrielles 

mises au point sur place. 

29. Si ce type de production industrielle se developpe et si les conditions 

d'hygiene du traitemant de ces produits sont .,.Qliorees, il pourrait 

constituer un nouveau poste important dans les exportations de certains pays, 

surtout avec le developpement du gout pour la cuisine oriental• dans le 11e>nde 

•~tier. , 

• 
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III. rusE AU POINT DE PRODUI rs ET T£CHNOLOGIES 

30. En general. l'introduction de technologies nouvelles dans les pays en 

developpement est 1110tivee par la demande extErieure d'un produit pour lequel 

la technologie existe deji sur le march~ de la conso~'Aation. C'est pourquoi. 

il s'agit generalement d'assi•iler des technologies exi~tante~ et de les 

adapter aux conditions locales. On s'efforce egalement de mettre au point des 

technologi~s de ty~ artisanal qui peuvent contribuer a l'amelioration du 

niveau de vie dans les communautes rurales. 

31. Certains pays d'Aaerique latine et d'Asie sont parvenus a un niveau de 

developpement industriel tel qu'ils peuvent fabriquer du materiel de 

refrigeration et de traitement des conteneurs. etc .• non seulement pour leur 

propre consommation, mais aussi pour l'exportation. Dans des cas de ce genre, 

il faut seulement importer les elements electroniques hautement specialises. 

le maateriel de commande automatique et les appareils mecaniques de precision. 

COllllDe des centrifugeuses pour separer l'eau et l'huile dans la production de 

farine. Les pays en developpement ne se sont pas l~nces dans 

l'infonaatisation des procedes de production et les systemes de controle de 

qualite utilises sont encore un peu anciens. 

32 .. L'adoption et l'adaptation systematiques de technologies aux conditions 

locales ont donne de tres bons resultats, car elles ont permis d'economiser 

des devises, de parvenir a une independance en matiere de technologies et 

d'approvisionnement et d'ameliorer un certain nombre de machines et 

d 'apparei ls. 

33. Comme les technologies et les types de produits faisant l'objet d'une 

forte demanc:le sur le marche international proviennent des pays dcveloppes. 

leur adaptation aux conditions locales est essentielle. En outre, les 

activites multiples ainsi creees entrainent une augmentation des emplois lies 

a l'industrie de la peche. 

IV. ~OSSIBILITES DE COOPERATION ENTRE PAYS EN DEVELOPPEMENT 

34. Les situations existant dans les divers pays presentent des aspects tris 

differents et les experiences en matiire d'industrie de la piche etant tris 

diverses, il existe des possibilites considerables de cooperation technique, 

entre pays en daveloppement. Ainsi, certains pays d'Asie et d'Amerique latine 
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ont une grande experience des techniques Je traitement qui peuvent etre 
•• appliquees dans d'autres regions et penaettre d!obtenir des produits de tres 

bonne qualite. II ne faut pas non plus negliger le transfert de technologie a 
l'interieur d'un i.iiae pays puisqu'il ya. dans bien des ca!, des differences 

marquees entre diverses regions d'un Etat. 

35. Certains pays ont une grande experience de la negociation d'accords 

internationaux et de la creation de coentreprises. D'autres connaissent bien 

!'aquaculture. le traitement du poisson blanc, des crevettes et du bouquet. le 

traitement en farine du poisson. etc. : ii faut bie;·, reconnaitre qu' il n'est 

pas facile de favoriser l'echange des conn.issances. ma.is des progres ont ete 

realises dans ce domaine et certaines regions sont plus actives que d'autres a 
cet egard. 

36. Il y a done des possibilites de collaboration considerables pour la 

conception et !'adaptation des technolog~es les •ieux appropriees a chaque cas. 

37. Un point essentiel pour le transfert des technologies concerne la 

formation pr·.;i1tique du personnel technique pour le traitement et l 'entretien. 

et meme la gestion des entreprises. Autant que possible. !'element formation 

doit comprendre !'acquisition de connaissances concernant les taches liees a 
la gestion de l'entreprise. Tout projet de modernisation dans le sens 

mentionne ci-dessus peut dependre de cet element. 

38. De la meme fa~on, le domaine du conditionnement et de l'emballage 

presente des possibilites interessantes pour la cooperation Sud-Sud. 

V. CONTROLE DE LA QUALITE ET NORMALISATION 

39. Dans le domaine de la commercialisation. !'experience montre que la 

qualite des produits de la peche exportes par de nombreux pays en 

developpement n'a pas ete jusqu'ici maintenue a un niveau constant. Par 

consequent, certains pays ont perdu des millions de doliars quand leurs 

produits ont ete arrites et refuses et du fait que leurs produits sont cotes 

tres bas sur les principaux marches mondiaux en raison de leur manque de 

qualite et de continuite. Il f~ut mettre sur pied des programmes 

d'amelioration du controle de la qu•lite, et bien souvent de l'hygiine, a la 

fois aux niveaux rles autorites et de l'industrie, pour remedier i cette 

situation. Ces p:·ogrammes doivent itre correctement organises et 11dministrh 
I 
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et doivent s'appliquer a toutes les etapes. c'est-a-dire de la capture 

jusqu'au traitement. Il existe bien sur des differences entre les regions. et 

mime entre les pays d'une seule region. et des progres considerables ont ete 

realises au cours des 10 dernieres annees. Neanmoins. si les pays en 

developpement veulent retirer le maximum de profits et ne pas prendre de 

retard en inatiere de progres techniques et d'idees nouvelles ils doivent 

ameliorer encore davantage la qualite de leurs produits. du point de vue de 

!'hygiene. de l'attractivite pour le consoanateur, de la presentation et de 

l'etiquetage. 

•u. Les pays en developpement n'on~ pas joue un role tres a~tif dans la 

formulation de codes d'operations pour les produits de la peche. Pleme si ces 

codes sont encore loin d'etre reconnus dans le monde entier. ils constituent 

la seule sy~these coherente de normes qui ont fait l'objet de discussions 

multilaterales. Les pays en developpement devraient done envisag~r de 

participer plus activement aux discussions sur le Codex Alimentarius 

(FAO/OMS). pour qu'il soit tenu compte de leurs vues et de leur situation dans 

la formulation des normes et des codes. 

VI. PRINCIPAUX OBSTACLES A L'AMELIORATION DE L'INDUSTRIE DE LA PECHE 
DANS LE DOMAINE DE LA MANUTENTION ET DU TRAIT~ENT 

DANS LES PAYS EN DEVELOPPEMENT 

41. Compte tenu de la situation existant dans les pays en developpement. on 

peut faire les observations ci-apres sur les problemes rencontres par ces pays 

s'ils cherchent a augmenter et a ameliorer leur production pour satisfaire la 

demande des differents march~s. 

Problemes concernant l'entretien et !'assistance technique a 
l' industrie de la peche. 

42. Les moyen~ d'assurer un entretien satisfaisant des materiels et des 

installations industriels sont absolument indispensables pour assurer le 

devwloppement autonome de cette industrie dans de nombreux pays en 

developpement, en particulier dans les pays de l'Afrique subsaharienne. 

L'acces a cette assistance depend generalement des mesures prises par le 

gouvernement, qui doit tenir compte de ces problimes. En principe, il faut 

?ermettre. l'industrie de la peche de se procurer !'assistance etrangire 
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necessaire jusqu•a ce que des equipes de techniciens competents aient ite 

for.ees sur place. De mime. il faut mettre sur pied des systiaes efficaces 

pour se procurer rapide11ent les elements et les pieces de rechange necessaires. 

Approvisionnement constant en energie electrique. en eau et en 

cOlabustibles. 

43. Le developpement d'une activite ir~ustrielle concernant des produits 

hautement perissables est impossible si cet approvisionnement n'est pas 

garanti de fa~or suffisante. 

Absence d'une infrastructure de services. 

44. L'autonomie des entreprises industrielles de peche est impossible sans 

une infrastructure de base pour l'approvisionnement en eau. les llOyens de 

communication. les transports. les communications nationales et 

internationales. etc. : il faut souligner que dans bien des cas. la 

distribution des produits de la peche a l'interieur du pays est defectueuse et 

que les marches de gros et de detail sont organises. 

Recours a des technologies appropriees et considerations de 

r~ntabilite. 

45. Tout essai de developpement et/ou modernisation de l'industrie de la 

piche devrait examiner tres serieusement ces deux aspects pour determiner dans 

quelle mesure on peut ameliorer la situation grace a l'utilisation judicieuse 

des techniques et des moyens existants et jusqu'ou il est vraiment necessaire 

et souhaitable d'introduire des techniques, du materiel nouveau et la 

mOcani:~~i~n. 

Approvisionnement en matieres premieres et en facteurs de production 

essentiels, tels que le sel, la glace et les boites de conserve. 

46. Il existe de nombreux exemples de ce qui se produit qu~nd des 

investissements importants sont realises dans des installations modernes sans 

que l'approvisionnement en matiere' premieres et en facteurs de production 

importants tels que les boites de conserve, la glace et le sel soit assure. 

Il est souvent necessaire de planifier simultanement le developpement de 

l'industrie de la piche et d'autres induJtries apparentees. 

Absence d'infrastructures de debarquement et de mar1utention i terre. 
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47. Un elillent i•portant est l•absence de moyens permettant d'a.eliorer la 

manutention. le debarquement et la capture du poisson. non seulement dans les 

entreprises artisanales. mais aussi dans les picheries industrielles. Ceci 

affecte tout le cycle de production et multiplie les pertes de poisson. Dans 

bier. des cas. la creation d'installations tres simples pen1ettrait d'ameliorer 

considerable11ent l' situation. 

- Defauts de manutention. 

48. l'lime si !'absence d'une infr~structure appropriee entraine des 

difficultes pour la llilnutention. on pourrait ameliorer celle-ci en eduquant 

les picheurs pour qu'ils renoncent a des pratiques prejudiciables a la qualite 

des produits. 

Absence d'installations pour le stockage des matieres premieres et des 
produits. 

49. II est bien connu que ce type d'installation est rare, que ce soit dans 

les points de debarquement des captures ou dan~ les centres de distribution ou 

encore dans les cooperatives de pecheurs. Les pertes sont done dues au 

climat. aux insectes et a la salete. Dans le cas de produits artisanaux ou la 

methode de conservation est liee a la reduction du contenu en eau, on peut 

ameliorer les conditions de stockage en utilisant des moyens simples q~i sont 

a la disposition des pecheurs. 

- Necessite de diversifier les produits destines a !'exportation. 

SO. Pour plus de securite, les producteurs doivent s'efforcer de ne ~~ etre 

tributaires d'un seul, ou d'un petit nombre de marches ou de produits. 

- Dependance technologique. 

Sl. Le savoir-faire et mime les machines et les materials necessaires pour le 

traitement sont tres souvent acquis dans les pays acheteurs des produits 

finis. Ceci entraine une dependance qu'il faut s'efforcer d~ reduire. 

L'independance totale est neanmoi"s impossible, du fait qu'il est souhaitable 

de maintenir des communications et de supprimer les obstacles au dialogue 

entre les pays exportateurs et importateurs. 

Absence de formation technique. 
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52. Dans bien des pays. il y a S>inurie de personnel qualifie i tous les 

niveaux de l'industrie de la piche. Il faut s'efforcer de constituer un noyau 

initial de techniciens qui puissent transmettre leurs connaissances et 

elaborer une politique de promotion du transfert des co~naissances. de la 

recherche et des instituts de formation au secteur de la production. 

Necessit~ d'a.eliorer les produits sales. seches. fumM!s et ferwentes. 

53. Certaines techniques traditionnelles de production ne permetten~ pas 

d'obtenir des produits suffisiUllM!nt stables du point de vue de l'hygiene. du 

stockage et de la nutrition. II faut done revoir les methodes utilisees et 

les proprietes ultimes de ces produits pour les adapter aux conditions exigees 

dans chaque cas. 

Necessite de prevoir la rentabilite exacte de chaque secteur 

d'activite. 

54. Un des proble•es les plus freque111111ent rencontres est !'absence 

d'inforwiation permettant de deten1iner les dimensions d'une exploitation 

donnee par· rapport aux ressources disponibles. pour ne pas risquer que la 

production ne soit pas rentable. 

Absence de services de controle de la qualite et d'hygiene officiels 

dans de no•breux pays. 

Developpement insuffisant de la technologie et de la production de 

boites de conserve. 

SS. Un progres important a realiser a l'avenir serait le perfectionnement des 

methodes d'emballage des produits obtenus sur une petite echelle et par des 

methodes artisanales ; en effet, les pertes de ces produits sont importantes, 

en grande partie en raison de l'insuffisance des emballages utilises. 

* * * * * 




